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Le mot DU MAIRE
Jean-Yves Sénant

J e le constatais dans mon édi-
torial précédent. Le président 
de la République l’a affirmé il y 
a quelques jours. Le virus est 
toujours là. Il revient même 

de plus belle. Mais nous ne pouvons pas 
nous reconfiner. Nous sommes condam-
nés à vivre avec lui. Il n’y a pas d’autre 
solution tant qu’il n’existe pas de vaccin.

Nous devons donc continuer de vivre 
avec lui le plus normalement possible, 
en nous protégeant, bien sûr, parce 
qu’il reste dangereux. C’est dans cet 
esprit que nous avons tenu longtemps 
à organiser la Foire aux Fromages et 
aux Vins, jusqu’à ce que la Préfecture, 
en raison de l’évolution des derniers 
chiffres de l’épidémie, nous demande 
d’y renoncer, ce que nous avons fait la 
mort dans l’âme.

Nous avons dû aussi renoncer au semi- 
marathon, les mesures de sécurité 
sanitaire rendant de fait impossibles 
les courses sur route, et la Fête de la 
science, trop confinée. Mais nous avons 
maintenu le Forum des associations, 
parce qu’il faut que la vie associative et 
la vie sportive reprennent, la Fête des 
voisins, le Carrousel de l’art et le Festival 
de street art. La vie doit continuer.

Et c’est parce que la vie doit continuer 
que nous mettons en œuvre dès à pré-
sent les projets que nous avons présen-
tés pendant la campagne, notamment 
ceux ayant trait à la transition écologique.
 
Nous allons ainsi lancer un programme 
complet de rénovation thermique de 
l’ensemble de nos écoles pour lequel 
nous espérons bénéficier du soutien 
du plan de relance. Et un bon nombre 
d’autres mesures propres à économi-
ser l’énergie et à faciliter les circula-
tions douces. 

Mais l’actualité, c’est d’abord la modifi-
cation de notre Plan Local d’Urbanisme 
(PLU) que nous avons entamée à l’été 
2019 et qui se trouve aujourd’hui au 
stade de l’enquête publique. L’enquête va 
se dérouler jusqu’au 21 octobre et je ne 
saurais trop vous conseiller d’y participer, 
parce que cette réforme est importante.

Elle vise, en effet, à préserver les espaces 
verts appartenant à des propriétaires 
privés. Nous avons la chance d’en avoir 
encore un bon nombre sur le territoire de 
la ville, mais ils sont de plus en plus sou-
mis à la pression immobilière et ils ont de 
ce fait tendance à se restreindre, à être 
divisés pour être construits.

L’artificialisation progressive des sols 
accentue les hausses de température 
lors des canicules et la gravité des inon-
dations en cas d’orages. Il importe donc 
d’y mettre fin au plus vite.

Les nouvelles règles proposées par la 
modification du PLU visent en consé-
quence à interdire les constructions 
en cœur d’îlots, à limiter les divisions 
de parcelles et à augmenter la part des 
espaces de pleine terre.

Diminuer l’artificialisation des sols, 
c’est aussi la préoccupation de la 
Ville dans l’élaboration de ses grands 
projets d’aménagement, comme celui 
du nouveau quartier Jean Zay et celui 
d’Antonypole. C’est vraiment indispen-
sable en ces temps de réchauffement 
climatique.

Vous le voyez, les affaires reprennent, 
malgré l’épidémie. �

Il faut vivre 
avec le virus
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La cloche a sonné !
1/09. Lors de leur premier jour d’école, les petits Antoniens ont reçu la 
visite du Maire, Jean-Yves Sénant, accompagné de Sophie Sansy, maire 
adjointe chargée de l’Éducation, d'Ugo Di Palma, conseiller municipal à 
l'Éducation prioritaire et aux Dispositifs de Réussite Éducative et d’Anne 
Fauret, conseillère municipale déléguée aux Activités périscolaires.

Parents recherchent nounous
12/09. L’espace Vasarely a accueilli la traditionnelle 
rencontre parents/baby-sitters. L’occasion de dénicher 
la perle rare pour les uns, un petit boulot enrichissant 
pour les autres.

Forum en deux temps
6/09. Le Forum des associations s’est déroulé exceptionnellement 
tout au long d’un week-end. Plus de 200 clubs et associations 
étaient réunis au centre André Malraux pour renseigner 
les visiteurs sur les multiples activités antoniennes.

 > RETOUR EN IMAGES
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Antony libéré
24/08. Une cérémonie commémorant le 76e anniversaire 
de la Libération d’Antony s’est déroulée en présence 
notamment du Maire, Jean-Yves Sénant, de Fabien Hubert, 
maire adjoint chargé des Anciens Combattants, de 
Véronique Bergerol, conseillère départementale déléguée 
aux personnes handicapées, de Sabine Bardy, secrétaire 
générale de la sous-préfecture d’Antony, de Jean-Paul Dova, 
président du comité d’entente des anciens combattants 
d’Antony, d’Éric Hautecloque-Raysz, général du corps 
d’armée et de Jean-Paul Michel général de brigade  
et président de la fondation du Maréchal Leclerc.

Cent printemps
10/09. Ancienne coiffeuse à Antony, Raymonde Mazin  
a soufflé ses cent bougies chez elle, en présence du Maire,  
Jean-Yves Sénant, de Rosa Macieira Dumoulin, maire adjointe 
chargée des Séniors, et de son fils, Didier Mazin.

Anne Fontaine au Sélect
5/09. Police : c’est le nom de la dernière réalisation 
d’Anne Fontaine, qui a échangé avec le public du Sélect  
à l’issue de la projection de son film en avant-première.
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Art grandeur nature
20/09. Quinze artistes professionnels 
de street art ont montré l’étendue 
de leur talent sur des panneaux de 
bois et de toile. Résultat : des œuvres 
colorées, réalisées grâce à des 
pochoirs, des bombes de peinture, 
des stickers et des collages.
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Inauguration et concert d’orgue
20/09. À l’occasion des Journées du patrimoine, 
la Ville a mis à l’honneur l’Église Saint-Saturnin. Les 
récents travaux de restauration ont été présentés par 
l’architecte, Thibault de la Laurencie, en présence de 
Patrick Ollier, président de la Métropole du Grand Paris, 
de M. le Maire, Jean-Yves Sénant, d'Isabelle Rolland, 
maire adjointe chargée de la Culture et du Patrimoine  
et du Père Olivier Lebouteux. Un concert d’orgue  
et une exposition « L’Église Saint-Saturnin à travers 
les siècles » accompagnaient l’évènement.

Opération propreté
19/09. Une journée de nettoyage s’est déroulée au quartier  
La Fontaine avec l’aide de petits et grands volontaires.  
Au programme : ramassage et pesée des détritus.  
Cette action a permis aux participants de prendre  
conscience de la pollution engendrée par ces déchets.

Peintures en plein air
20/09. Le Carrousel de l’art a réuni les œuvres de plus de 
50 peintres et sculpteurs exposées. Lors de cette galerie à ciel 
ouvert, sur la place de l’Église, les visiteurs ont pu échanger  
avec les artistes et découvrir leurs techniques.

Remise de chèque
21/09. Chaque année, l’Office du tourisme d’Antony 
organise une vente de livres à 1 ou 2 €. Le montant 
récolté est reversé à une association caritative.  
M. Pinville, président de F.A.M L’Alternat (Foyer  
d’Accueil Médicalisé pour les adultes handicapés)  
a reçu un chèque de 1 455 € des mains de Geneviève  
Corbier-Pion, présidente de l’Office du tourisme 
d’Antony, et d’Anny Léon, conseillère municipale 
déléguée à la vie Associative et au Bénévolat.
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S'informer > URBANISME

Avis de l’État sur le projet de modification 
du Plan Local d’Urbanisme (PLU)
L'État pour le moment réserve sa position sur la modification du PLU en attendant d'être rassuré 
sur le fait que cette mesure n'empêchera pas la ville d'atteindre les objectifs de densification  
qu'il lui a fixés dans le Schéma Directeur d'Île-de-France (SDRIF).
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S'informer > URBANISME

Modification du PLU

L La loi NOTRe, de 2015, a transféré 
aux Territoires les compétences 
Urbanisme et Aménagement 
jusque-là détenues par les com-
munes. C’est donc le Territoire qui 

est désormais compétent pour modifier le 
PLU. Or, l’évolution préoccupante du climat 
a conduit la Ville à modifier son PLU pour 
l’adapter à la lutte contre le réchauffement 
climatique en préservant les espaces verts 
et la biodiversité, de plus en plus menacés 
par la pression immobilière. Il est aussi ap-
paru indispensable de maintenir l’image 
pavillonnaire du centre-ville. Enfin, pour 
respecter le pourcentage de 25 % de loge-
ments sociaux à atteindre en 2025, la Ville 
propose d’imposer aux constructeurs un 
taux de 30 % de logements sociaux dans 
tous les programmes immobiliers de plus de 
2 000 m² de surface de plancher.

Les raisons de la modification
Préserver les espaces verts et la biodiversi-
té : l’été 2020 a été suffocant, comme l’année 
précédente. En 2018, des pluies diluviennes 
ont inondé voies, caves et parkings. À tel point 
qu’Antony a été classée en zone de catas-
trophe naturelle. Le réchauffement climatique 
fait de plus en plus de ravages. Pour y faire 
face, l’un des outils disponibles est l’aména-
gement du territoire, au travers du PLU.
Préserver les espaces verts s’avère donc 
primordial. Ils constituent des îlots de fraî-
cheur essentiels qui font baisser la tem-

pérature lors des canicules, absorbent les 
pluies et de ce fait régénèrent les nappes 
phréatiques. Si les espaces verts appar-
tenant à la commune sont hors d’atteinte 
de la pression immobilière, ce n’est pas le 
cas des espaces verts privés, qui depuis 
quelques années font de plus en plus l’objet 
de divisions pour y construire de nouveaux 
pavillons. Pour mettre fin à cette évolution 
qui devient préoccupante, il est proposé de 
réduire les droits à construire en cas de divi-
sion et d’interdire les constructions en cœur 
d’îlot au-delà de la bande des 20 mètres en 
retrait de la rue. Par ailleurs, la modification 
demandée prévoit que l’espace non bâti 
doit être pour 75 % de pleine terre de fa-
çon à pouvoir absorber les eaux de pluie, et 
qu’il doit comporter un arbre pour 150 m². 
Dans le même état d’esprit, il est propo-
sé de transférer deux segments de la rue 
Gabriel-Péri et du boulevard Brossolette de 
la zone centre-ville à la zone UD. 

Favoriser les programmes  
des logements sociaux
Le taux de logements sociaux aujourd’hui 
est de 23 % à Antony. La Ville doit d’ici 
2025 atteindre le taux de 25 % imposé 
par l’État. Pour y parvenir, il est proposé 
d’intégrer une nouvelle règle : les promo-
teurs seront dans l’obligation de prévoir au 
minimum 30 % de logements sociaux dans 
les programmes de plus de 2 000 m2 de 
surface de plancher.�

Donnez votre avis
Une enquête publique sur 
l’évolution du PLU d’Antony 
se déroule jusqu’au mercredi 
21 octobre à 17 h. Elle a lieu à 
l’Hôtel-de-Ville mais aussi en ligne 
sur les sites Internet de la Ville 
et de Vallée Sud – Grand Paris 
(VSGP) notamment. Des registres 
papier et électronique détaillant 
les modifications proposées sont 
à la disposition du public. Celui-ci 
peut les consulter librement et 
consigner ses remarques comme 
ses propositions. Par ailleurs, 
une commissaire-enquêteur 
tiendra deux permanences en 
mairie en octobre. Il répondra 
aux questions des Antoniens et 
recueillera leurs observations 
écrites et orales. À la clôture de 
l’enquête, il disposera d’un mois 
pour établir un compte rendu de 
toutes ces données et émettre un 
avis. Ce document de synthèse 
sera ensuite présenté aux élus  
de VSGP en conseil de territoire.  
S’il est validé, le nouveau PLU sera 
applicable d’ici à début 2021.

+ D'INFOS

• �Permanences du commissaire-
enquêteur : Hôtel-de-Ville,  
place de l’Hôtel-de-Ville 
Vendredi 9 octobre de 9 h  
à 12 h et mercredi 21 octobre  
de 14 h 30 à 17 h 30

•� �Participation à l’enquête 
publique : En ligne : ville-antony.fr 
ou valleesud.fr ou modification5-
plu-antony.enquetepublique.net 
Par courrier postal : Madame 
la commissaire enquêteur – 
Modification n°5 du PLU –  
Service de l’Urbanisme – Place de 
l’Hôtel-de-Ville – 92160 Antony 
Par courriel : modification5-plu-
antony@enquetepublique.net 
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S'informer > URBANISME

Nouvelles règles
de construction 

Quel est l’intérêt d’une modification 
du plan local d’urbanisme (PLU) pour 
la ville ?
Le PLU est un outil d’aménagement de la 
ville, il doit vivre et évoluer en fonction des 
enjeux majeurs et de l’attente des citoyens. 
Nous sommes actuellement dans la période 
de transition pour passer à un nouveau 
PLU. Ce PLU doit notamment permettre de 
mettre en œuvre notre volonté d’inscrire 
résolument la ville dans un développement 
durable qui prenne en compte les impératifs 
du changement climatique et de la transition 
écologique tout en conservant le cadre de 
vie. Ainsi, il prévoit de préserver les sols en 
évitant une imperméabilisation trop impor-
tante. Il organise également le maintien des 
quartiers pavillonnaires et la protection des 
îlots de verdure qui les accompagnent.

Une enquête publique est indispen-
sable pour la modification du PLU. 
Comment se déroule-t-elle ?
Il s’agit de recueillir les avis, les remarques, 
les propositions des citoyens pour ajus-
ter le projet si nécessaire. Elle a débuté 
le 21 septembre et se poursuit jusqu’au 
21 octobre. Chaque citoyen peut partici-
per. Différents moyens sont mis à dispo-
sition : un registre papier à l’Hôtel-de-Ville 
mais également un formulaire en ligne. Elle 
est animée par un commissaire-enquêteur 
indépendant et impartial que l’on peut ren-
contrer. Le PLU joue un rôle majeur et de 
long terme sur notre cadre de vie, c’est le 
moment d’avancer vos arguments, n’hési-
tez pas à vous exprimer ! �

2 QUESTIONS À

1. �Dans les zones pavillonnaires, les constructions en « cœur 
d’îlot » sont interdites, sauf pour les annexes comme les 
abris de jardin. Autrement dit, il n’est plus possible de 
bâtir au-delà d’une bande de 20 m en retrait d’une rue.

2. �En cas de division d’une parcelle, l’emprise du bâti ne 
doit pas dépasser 20 % de la surface du terrain, contre 
40 % auparavant.

3. �L’espace non bâti d’un terrain doit être à 75 % en pleine 
terre, contre 70 % par le passé.
• �Dans toute la ville et non plus seulement dans le péri-

mètre pavillonnaire, un arbre de haute tige doit être 
planté pour 150 m2 de surface libre. 

• �Une profondeur minimale des espaces verts sur dalle 
est introduite : 40 cm pour les parties engazonnées et 
60 cm pour les zones plantées (arbustes, arbrisseaux, 
plantes à massif). Pour un arbre, il faudra prévoir au 
moins 6 m3 de terre.

4. �Les constructions d’immeuble de plus de 2 000 m² doivent 
comprendre au moins 30 % de logements sociaux. 

PERRINE PRECETTI - MAIRE ADJOINTE CHARGÉE DE L’URBANISME ET DES MOBILITÉS DURABLES
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Les modifications du PLU
1 LOT ARRIÈRE INCONSTRUCTIBLE

3 ESPACE EN PLEINE TERRE SUR LE NON-BÂTI

20 m

3 m

CONSTRUCTIBLE

CONSTRUCTIBLE

Avant

20 m

CONSTRUCTIBLE

NON CONSTRUCTIBLE

Maintenant

Avant

2 EMPRISE DU BÂTI SUR TERRAIN DIVISÉ

Avant
Maintenant

Parcelle 1

Parcelle 2

Parcelle 1

Parcelle 2

40 %  
maximum

40 % 
maximum

20 %  
maximum

20 %  
maximum

70 % de 
surface 

minimum en 
pleine terre

4 CONSTRUCTION 
D’IMEUBLES DE PLUS 
DE 2 000 M²

Maintenant

 30 % de 
logements 

sociaux 
obligatoireMaintenant

75 % de 
surface 

minimum en 
pleine terre
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Question d’équilibre 
18-20/08. Le théâtre Firmin-Gémier / La Piscine, 
avec la participation de la Ville, a mis en place un atelier 
de funambulisme au cœur du quartier du Noyer-Doré 
durant l'été. Plusieurs jeunes se sont prêtés au jeu en 
suivant à la lettre les conseils de Denis Josselin, connu pour 
avoir traversé la Seine sur un fil à 25 mètres de hauteur.

À 6 mètres  
sur le « radeau fil »
Mieux valait ne pas avoir le 
vertige ! Durant trois jours, 
les habitants du Noyer-Doré 
se sont adonnés aux joies du 
funambulisme au pied de leurs 
immeubles. Les participants, 
en majorité des jeunes, ont 
débuté leur initiation sur des 
câbles à 50 cm de hauteur 1 . 
Les plus téméraires sont ensuite 
passés à la vitesse supérieure : 
ils ont marché sur le « radeau 
fil » à 6 mètres de haut, équipés 
d’un balancier et assurés d’un 
harnais 2 . Le funambule, Denis 
Josselin, les a guidés dans leur 
apprentissage. « C’est comme 
le vélo, il faut toujours être en 
mouvement pour tenir », indique-
t-il 3 . En fin de journée, les 
jeunes étaient fiers de recevoir 
leur « Diplôme du fil d’or » 4 . 
Cet événement participatif est 
à mettre au crédit du théâtre 
Firmin-Gémier / La Piscine qui 
développe ce type d’initiative, 
originale et ludique, en tant que 
pôle national des Arts du cirque. 

S'informer > RETOUR SUR…
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ET AUSSI...

L a « Promenade des Vallons 
de la Bièvre » est en plein tra-
vaux. Et pour cause, depuis 

1988 elle n’avait fait l’objet d’aucun 
réaménagement. C’est chose faite 
puisque jusqu’en 2021, une requa-
lification paysagère des 3,3 ha de 
cette promenade est en cours. Au 
programme : recomposition des 
abords des cheminements (ren-
forcement et diversification de la 
présence du végétale, mise aux 
normes PMR) et création d’espaces 
ludiques. Le projet inclut notam-

ment la plantation de 64 arbres et 
900 arbustes, mais aussi la rénova-
tion et la création d’aires de jeux. 
Un budget de 1,5 M€ lui a été dédié. 
Les travaux visent à offrir une meil-
leure expérience pédestre aux pro-
meneurs mais également à donner 
plus de qualité paysagère aux lieux 
et à renforcer son identité géogra-
phique en relation avec les Vallons 
de la Bièvre. �

+ D'INFOS

ville-antony.fr ou hauts-de-seine.fr

La Ville soutient
l’emploi local
Les commerçants ont été durement éprouvés par la crise. Pour les soutenir, 
la Ville a choisi de les exonérer de droit de terrasse jusqu’au 21 juin 2021. 
Elle a aussi autorisé les commerçants dits volants installés aux abords 
du marché d’Antony d’investir la place du Monument Leclerc. Ceci pour 
échapper aux travaux d’aménagement en centre-ville qui risquaient de 
pénaliser leur activité. Enfin, elle s’est rapprochée de l’Association pour  
le droit à l’initiative économique afin de proposer des formations gratuites 
de quinze jours à toute personne qui envisage de créer son entreprise. 
Intéressé ? Inscription dans la limite des places disponibles  
avant le 12 octobre : activite.economique@ville-antony.fr �

UNE BALADE  
PLUS VERTE

Portes ouvertes 
Ouvert au 3 rue de Tignes en 2019, le Carré 
d’Antony propose à des artistes plasticiens 
professionnels des ateliers de travail. Pour la 
première fois, le lieu ouvre ses portes au public, 
le 7 novembre à 14 h : découverte des ateliers, 
des artistes et de leurs créations, démonstration 
de sérigraphie. Venez curieux et masqués ! 
Inscription sur ville-antony.fr/le-carre. �
 

Stages pour les jeunes 
Le 11 - Espace Jeunes propose des stages 
aux collégiens et aux lycéens jusqu'à 17 ans 
pendant les vacances scolaires. Des activités 
sportives, culturelles (bandes dessinées, 
théâtre, arts visuels, poterie, danse) et du 
soutien scolaire sont organisés. Des ateliers 
d’éducation à l’image (journalisme, court-
métrage, multimédia) et à la biodiversité 
(recly’art, photos et nature) sont aussi prévus. 
Pour participer à ces stages, il faut être antonien 
ou scolarisé dans un collège ou un lycée 
d’Antony et posséder la carte du « 11 ». �

Participez au 
zéro déchet 
Vallée Sud - Grand Paris renouvelle son défi 
Zéro Déchet. Cette expérience écologique 
invite des foyers volontaires à réduire leurs 
déchets en modifiant leurs habitudes de 
consommation. Un kit pratique est distribué  
et des ateliers animés par différentes 
associations vous aideront à relever le défi ! 
Des pesées de poubelles devront être réalisées 
une fois par mois. Inscription jusqu’au 31/10 
sur valleesud.fr �

Remerciements
La Ville tient à remercier tous les enseignants 
et les directeurs d’école ainsi que les parents 
d’élèves qui ont manifesté une attitude 
exemplaire et fait en sorte que cette rentrée 
scolaire se déroule dans les meilleures 
conditions malgré les contraintes sanitaires. �
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Après Yaya et Jean, Vivre à Antony est en mesure de dévoiler le 
nom du 3e restaurant qui investira la place du Marché au printemps 
prochain. Il s’agit de Loulou, un établissement d’inspiration 
australienne de 300 m² doté d’une belle terrasse. Le concept, qui a 
déjà fait ses preuves à Paris, devrait séduire la clientèle antonienne, 
et en particulier les 20-45 ans. L’enseigne, ouverte toute la semaine 
dès 7 h et peut-être même plus tôt les jours de marché, se présente 
d’abord comme un coffee shop : viennoiseries françaises et 
australiennes, jus pressés à froid, scones (petits pains ou cakes), 
açaï bowl (comparable à un smoothie)…, des produits sains et du fait 
maison raviront vos papilles. Le midi, les clients auront l’embarras 
du choix parmi les salades, burgers, club-sandwiches, plats sans 
gluten et végétariens. Ceux qui veulent travailler sur place seront 
les bienvenus. Loulou, c’est aussi un esprit pub en soirée avec 
notamment une large gamme de bières, une ambiance festive : 
fléchettes, jeux de société, concerts, retransmission d’événements 
sportifs sur grand écran… il devrait même y avoir terrain de 
pétanque pour se divertir ! �

L ’équipe de l’espace Vasarely 
s’adapte au contexte de crise 
sanitaire. Afin de respecter les 

règles de distanciation sociale, le 
public qui assiste à un concert dans 
la grande salle doit demeurer assis 
tout au long du spectacle. Le premier 
concert initié sous cette formule, 
What’s Love : Tina Turner Experience, 
aura lieu le 9 octobre. Emmené par 
la chanteuse Angéline Annonier qui 
a notamment travaillé avec Johnny 
Hallyday, Michel Sardou ou encore 
Sting, ce concert rend hommage à 
l’incroyable parcours de cette artiste 
afro-américaine parmi les plus popu-
laires au monde. Considérée comme 

la diva de la soul, Tina Turner a vendu 
plus de 200 millions d’albums. Les 
spectateurs pourront ainsi réécouter 
ses plus grands tubes mais aussi dé-
couvrir des morceaux moins connus. 
Ils seront conquis par l’énergie des 
musiciens comme des danseuses. �

+ D'INFOS

What’s Love : Tina Turner 
Experience 
Espace Vasarely, place  
des Anciens-Combattants- 
d’Afrique-du-Nord 
Vendredi 9 octobre à 20 h  
(10 à 12 €) 
01 40 96 68 57

ET AUSSI…
Café des aidants
Prochain rendez-vous 
le lundi 5 octobre de 15 h 
à 16 h 30 au Clic, 77 rue 
Prosper-Legouté. Thème : 
« Retrouver sa capacité 
à agir quand on est 
aidant ». �

Don du sang
Collecte à l’espace 
Henri Lasson, 6 passage 
du Square, le vendredi 
30 octobre de 14 h 30 
à 19 h 30. Rendez-vous 
obligatoire sur  
dondesang.efs.sante.fr �

Soutien 
psychologique
Le Clic, en partenariat 
avec AG2R La Mondiale 
et Malakoff Médéric-
Humanis, organise 
des séances gratuites 
de soutien psychologique 
pour les aidants. Inscription  
au 01 40 96 31 70. �

Jam Session
Les Jam Sessions 
organisées par la Ville 
et le conservatoire Darius 
Milhaud reviennent à 
la salle club de l’espace 
Vasarely. Ouvertes à tous 
les niveaux, elles sont 
une occasion unique 
de se frotter à la scène 
en compagnie d’autres 
musiciens. Prochaine date : 
jeudi 15 octobre à 19 h 30. 
01 41 87 81 00. �

Parcours santé
Le Centre local 
d’information et 
de coordination 
gérontologique (Clic) 
propose un parcours 
de santé pour aider les 
aidants familiaux. Jeudi 
1er octobre : « Santé et 
bien-être : sophrologie ». 
Mercredi 14 octobre à  
14 h 30 : « aménagement  
de l'habitat ». Inscription 
au 01 40 96 31 70. �

Loulou va s’installer 
place du Marché 

TOUS ASSIS  
DEVANT TINA TURNER 
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Laurent Hottiaux 
succède à Pierre 
Soubelet

Laurent Hottiaux a été nommé 
préfet des Hauts-de-Seine 
lors du conseil des ministres 
fin juillet. Âgé de 47 ans, 
le nouveau représentant de 
l’État dans le département 
arrive tout droit du cabinet 
d’Emmanuel Macron où il était 
conseiller intérieur et sécurité 
depuis septembre 2017. Il a 
été fait chevalier de l’ordre 
national du Mérite en 2016. �

L es élèves du collège Descartes ont la 
tête dans les nuages. Sont-ils deve-
nus distraits ? Absolument pas. Ils ont 

sollicité leurs professeurs pour participer 
au projet ARISS (Amateur Radio on Interna-
tional Space Station), qui les fait rêver ! Ce 
concours européen consiste à faire com-
muniquer des jeunes en direct avec l’astro-
naute français Thomas Pesquet, lorsque 
ce dernier sera à bord de la station spa-
tiale internationale (ISS) en 2021. Grâce à 
la participation de l’association Radio club 
F8KHQ, le contact s'effectuera par liaison 
radio lors de son passage au-dessus de 
notre région à 400 km d’altitude et à une 
vitesse d'environ 28 000 km/h. Les col-
légiens en profiteront alors pour le ques-

tionner sur le mode de vie de l’équipage 
dans l’espace, les expériences qu’il doit 
réaliser, etc. Élaborée par Florence Cap-
devielle, professeure documentaliste, et 
Isabelle Boulito, professeure de français, 
la candidature antonienne a déjà franchi 
un cap puisqu’elle a été retenue au niveau 
national. Elle met en lumière l’intérêt des 
élèves pour ce type de projet. L’année 
dernière, ils ont en effet créé un club As-
tronomie au sein de leur établissement. 
Cette année, ils souhaitent fonder un 
club Espace pour aborder l’histoire de la 
conquête spatiale et la vie dans l’ISS. Un 
Astroblog où seront publiés des articles 
sur leurs découvertes et autres travaux 
est en cours de création. Entre avril et 

juin prochain, ils envisagent de mettre en 
place un grand Forum. Un spectacle théâ-
tral serait proposé et le Théâtre Firmin 
Gémier / La Piscine devrait leur prêter main 
forte. Le collège recherche, par ailleurs, 
des scientifiques qui accepteraient d’in-
tervenir lors de tables rondes. La décision 
du jury pour savoir si le collège Descartes 
fait partie des heureux lauréats devrait 
être rendue d’ici à la Toussaint. �

+ D'INFOS

Collège Descartes 
22 rue Pierre-Gilles-de-Gennes
01 42 37 67 22
clg-descartes-antony.ac-versailles.fr
Florence.Capdevielle@ac-versailles.fr

THOMAS PESQUET DONNE RENDEZ-VOUS 

Boostez votre anglais
Vous utilisez l’anglais dans vos activités professionnelles, 
préparez une mobilité ou un retour à l’emploi ? Renforcez 
vos compétences écrites, gagnez en confiance dans 
vos interventions orales et validez votre formation par 
la certification de référence en anglais professionnel : 
le TOEIC®. Le Greta des Hauts-de-Seine, organisme de 
formation continue de l’Éducation nationale, vous propose 
de janvier à mai 2021 un parcours de 60 heures à Antony. 
Au programme : 30 heures de cours au collège Anne Frank 
(112 rue Adolphe-Pajeaud), 30 heures d’e-learning sur la 
plateforme officielle d’entrainement au TOEIC®, un suivi 
personnalisé tout au long de votre formation et le passage 
du test en fin de parcours. Cette formation peut être 
financée avec votre crédit Compte Personnel Formation. 
Inscriptions dans la limite des places disponibles. �

+ D'INFOS

01 46 99 92 92
Greta-92.fr
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Vos projets 
PRENNENT VIE 

C ontinuer à embellir le quotidien des 
Antoniens. C’est le pari qu’a fait la 
Ville en invitant ses habitants à par-
ticiper aux deux premières éditions 
de son budget participatif. Cette ini-

tiative permet aux participants de plus de 16 ans, 
y compris de nationalité étrangère, de proposer 
et de choisir des projets d’investissement pour 
leur territoire. Ils sont ainsi force de propositions. 
Autrement dit, ils deviennent acteurs des chan-
gements de leur ville. Construction de bancs pu-
blics, création de pistes cyclables, végétalisations 
d’espaces urbains…, les idées n’ont pas manqué. 
143 projets ont été proposés en 2018, 170 en 
2019. Finalement, 31 initiatives ont été retenues 
par les Antoniens votants. Une enveloppe globale 
de 900 000 € (400 000 € en 2018, 500 000 € en 
2019) a été dégagée pour leur réalisation. Station 
de fitness en accès libre, jardin partagé, capteurs 
mesurant la qualité de l’air…, la Ville met tout en 
œuvre pour concrétiser ces idées.

L’écologie préoccupe
Pour la 2e édition, les Antoniens ont été particu-
lièrement sensibles à la protection de l’environne-
ment. Huit projets visent à préserver la biodiversité 
d’Antony grâce à des aménagements urbains, dont 
la construction d’hôtel à insectes et l’installation 
de refuges pour hérissons. Le budget participatif, 
rappelons-le, est une innovation démocratique née 
à Porto Alegre en 1989. Ce dispositif de plus en 
plus populaire en France est fait pour les citoyens 
et ne vit que grâce à eux. Aussi, il est souhaitable 
que les Antoniens s’en emparent encore davantage 
afin de le voir pérenniser et surtout évoluer dans 
l’intérêt de tous.�

+ D’INFOS

ville-antony.fr/bp

Lors des deux premières éditions du budget participatif, 31 projets ont été 
élus. Si la crise sanitaire a retardé certains travaux, la Ville s’est efforcée 
de donner vie à ces initiatives locales dès la sortie du confinement. Ainsi, 

en 2020, plusieurs projets sortent de terre. En voici un aperçu.

313 projets déposés : 

143 projets en 2018

170 projets en 2019

31 projets lauréats :

12 en 2018

19 en 2019

900 000 € 
d’enveloppe globale

400 000 €
en 2018, soit 6,50 €  
par habitant

500 000 €  
en 2019, soit 8 € 
par habitant

4 086  
votants antoniens :

1 877 en 2018

2 209 en 2019

900 
commentaires en ligne :

350 en 2018

550 en 2019
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LA QUALITÉ DE L’AIR 
MESURÉE PAR DES CAPTEURS
Depuis mars dernier, quatre capteurs d’air ont été installés sur les 
façades de différents bâtiments publics antoniens. Ces petits boi-
tiers permettent aux habitants et agents municipaux d’être infor-
més en temps réel sur la qualité de l’air par la mesure de plusieurs 
polluants : dioxyde d’azote et particules fines. Chaque Antonien 
peut ainsi consulter ces données grâce à l’application gratuite Caeli, 
disponible sur Android et iOS. Ce projet, financé par le budget partici-
patif à hauteur de 12 000 €, intègre l’achat des capteurs, leur pose 
sur des équipements publics et la diffusion des mesures réalisées 
par la Ville. En effet, sensible à la problématique du réchauffement 
climatique, Antony encourage l’usage de ces outils. Après une phase 
expérimentale concluante, la Ville envisage de doter tous les quar-
tiers en capteurs d’air.
Porté par David M., le projet “Qualité de l'air, capteurs et diffusion 
des données”

UN PLAN EN RELIEF POUR LES NON-VOYANTS
Depuis peu, Antony dispose de son propre plan en relief. Grâce 
à ce dispositif, les personnes handicapées visuelles peuvent se 
représenter les principales voies de circulation et les bâtiments 
antoniens. Cette initiative permet de mieux appréhender l’urba-
nisme et de localiser plus facilement certains lieux. Les légendes 
et noms de rues sont imprimés en superposition avec les lettres 
en relief braille. Une personne voyante peut ainsi accompagner 
une personne non-voyante dans la compréhension du plan. Pour 
toute consultation, le plan en relief est visible à l’Hôtel de Ville 
et disponible en prêt au Centre communal d’action sociale et à 
l’Association Valentin Haüy (AVH). Pour rappel, les feux tricolores 
de la ville et certains bâtiments municipaux disposent de balises 
sonores actionnables via une télécommande délivrée sur demande 
par le CCAS.
Porté par Thierry S., le projet “Plan en relief de la ville pour les 
personnes handicapées visuelles”

LES CHAUVES-SOURIS 
ONT LEURS REFUGES
Les espaces verts de la ville sont un cadre de vie idéal pour 
les petits animaux. Les chauves-souris l’ont bien compris. 
Elles sont nombreuses à survoler Antony la nuit. Pour les 
protéger, un projet du budget participatif leur a été dédié 
avec une enveloppe de 4 500 €. Vingt-cinq refuges pour 
chauves-souri,s en béton de bois, ont ainsi été installés 
dans tous les parcs et espaces verts de la ville. Un spé-
cialiste des chiroptères a même fait le déplacement pour 
apporter son expertise et valider les nichoirs.
Porté par Pierre C., le projet “Antony bio-habitat, des 
refuges pour les chauves-souris”



 Octobre 2020 / #358 / VIVRE À ANTONY / 23

Dossier > BUDGET PARTICIPATIF

TÉMOIGNAGES
« Le plan en relief est une 
très bonne initiative pour 
les personnes non-voyantes.  
Il permet de mieux comprendre 
l’architecture de la ville.  
Il faut un peu de temps pour 
s’approprier les légendes et 
les indications. Antony est  
une ville très étendue mais  
la taille de la carte permet  
de bien se repérer. »
Marie Liesse FECHER

Bientôt un budget participatif dévolu 
exclusivement au développement durable !  
La 3e édition sera en effet aux couleurs de 

l’écologie et de la biodiversité. Une consultation 
citoyenne sera bientôt organisée pour définir 
avec les habitants les contours du dispositif  

et les grandes thématiques futures.

DES FAUTEUILS URBAINS ACCUEILLANTS
Envie d’une petite pause lors de vos 
promenades dans les rues d’Antony ? 
Des fauteuils urbains accueillants 
ont été installés sur les axes les plus 
empruntés de la ville. Financés à hau-
teur de 18 000 €, ils permettent aux 
riverains de faire des pauses lors de 
leur trajet, notamment les personnes 

âgées ou à mobilité réduite. Hauteur 
de l’assise, accoudoirs, emplace-
ment ; tout a été pensé pour s’adap-
ter à des personnes ayant des diffi-
cultés à se mouvoir.
Porté par Solène C. et Dominique 
G., le projet “Fauteuils urbains ac-
cueillants” 

DES RUCHES À LIVRES
Plusieurs boîtes à livres sont apparues 
dans des lieux fréquentés d’Antony. 
Construites à partir de matériaux re-
cyclés, elles proposent de partager 
ses livres préférés et d’en découvrir 
d’autres grâce au troc. Romans, es-
sais, livres d’art et bandes dessinées 
peuvent être déposés sur des éta-
gères conçues pour accueillir tout type 
de format. Cette initiative, au budget 
de 15 000 €, promeut la lecture mais 
aussi le développement durable. Les 
utilisateurs redonnent une seconde 
vie aux livres ; ils transmettent aussi 
le plaisir de lire. Dans le but de péren-
niser ce projet collaboratif, la Ville a 
associé un référent à chaque boîte 
à lire. Son rôle ? Donner vie à la boîte, 
retirer les livres abimés et signaler les 
éventuelles dégradations.
Porté par Xavier M., Marie-Noëlle 
M., Henri-Georges S.N., Pauline B. 
Eric. F., le projet “Boîtes à livres”

« Le projet des nichoirs à 
chauves-souris a été mené  
de manière très professionnelle.  
La consultation du spécialiste 
des chiroptères a permis 
d’installer ces gîtes dans les 
meilleures conditions possibles 
(orientation, hauteur, choix 
des sites, etc) et le système 
de fixation préserve les arbres. 
Vous pouvez faire une jolie 
balade en les cherchant dans les 
arbres. Les emplacements sont 
détaillés sur la page Internet du 
budget participatif. Je suis fier 
d’avoir porté ce projet pour la 
préservation de la faune locale. » 
Pierre CLARO

« Je souhaitais installer des 
boîtes à livres dans la ville pour 
donner le goût de la lecture 
aux Antoniens. Ce dispositif 
permet d’être surpris par les 
œuvres déposées et ainsi d'aller 
vers des lectures inattendues. 
L’allure de ruche interpelle et il 
est rare de ne pas voir quelqu’un 
à la boîte ! En plus, il y a une 
grande diversité d’ouvrages : 
des romans, des BD, des livres 
de cuisine, des livres pour 
enfant… Tout le monde y trouve 
son compte et peut partager 
ses lectures favorites ! » 
Xavier MORIN
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L e jardin partagé est l'un des  projets 
lauréats de la 2e édition du budget 
participatif les plus ambitieux. Ce-
lui-ci a été associé à une initiative 
similaire porté par le Conseil Ci-

toyen du Noyer-Doré. Afin que cet espace 
vert collaboratif corresponde aux attentes 
des habitants, la Ville a lancé une phase de 
concertation. Quatre des six ateliers thé-
matiques organisés pour co-construire le 
projet ont déjà eu lieu. 
Vous avez envie de jardiner, de manger les 
légumes cultivés par vos soins ou d'ap-
prendre des techniques de jardinage ? Un 
jardin ouvert à tous va bientôt naître au 
126 rue de Massy, juste en face de l'école 

du Noyer-Doré. Lieu de détente et de convi-
vialité, le jardin permettra aux Antoniens de 
renouer avec la nature en bénéficiant d’un 
espace pour jardiner collectivement. 

Élaborons  
ensemble le jardin partagé
La réussite de ce projet collaboratif dépend 
grandement de l'implication des habitants, 
qui feront vivre cet espace vert. C’est 
pourquoi la Ville a associé les Antoniens, 
les porteurs du projet, et les acteurs lo-
caux mobilisés sur le terrain, notamment 
le Conseil Citoyen du Noyer Doré à l'élabo-
ration du jardin partagé. Plusieurs ateliers 
sont proposés aux habitants pour recueillir 

leurs attentes et co-construire le projet. 
Les premiers ateliers de juillet ont permis 
de dessiner une esquisse du jardin potager. 
Les prochaines réunions aborderont les mo-
dalités de son fonctionnement quotidien : 
comment faire vivre le jardin au quotidien, 
quel règlement intérieur instaurer et quelles 
animations s’y dérouleront ? Inscrivez-vous 
vite pour faire partie de ces deux dernières 
réunions début octobre. �

+ D'INFOS

ville-antony.fr

Jardin partagé : des ateliers 
pour co-construire le projet

Compte rendu des 
quatre premiers 
ateliers participatifs
• Mardi 7 juillet 2020 
Ce premier atelier a permis 
aux habitants d’exprimer leurs 
souhaits et craintes par rapport 
au projet. Une visite sur le site 
a été proposée pour réaliser 
une lecture paysagère avec 
les participants.

• Jeudi 16 juillet 2020 
Lors de cette réunion,  
les Antoniens travaillé sur 
l'agencement du jardin à travers 
un atelier de dessin collectif : 
identification et localisation  
des éléments constitutifs du 
jardin, délimitation des espaces, 
choix du mobilier…

• Mardi 28 juillet 2020
Une esquisse de l'aménagement 
du jardin produite par le bureau 
d’études, à partir des réalisations 
des ateliers précédents a été 
présentée. Elle a donné lieu à des 
échanges et adaptations. L'atelier 
s'est déroulé en partie sur le site, 
afin de mettre en perspective  
les aménagements envisagés.

• Jeudi 17 septembre 2020
Cet atelier a été l'occasion 
d'aborder le fonctionnement  
du collectif des futurs jardiniers. 

Dossier > BUDGET PARTICIPATIF
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Métiers de nuit
1

À l’heure où la majorité d’entre nous s’endort ou sort pour se divertir, d’autres débutent leur 
journée de travail. On les retrouve dans les domaines des transports, de la santé, de la sécurité… 

Vivre à Antony met ici en lumière ces travailleurs de nuit.

2
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« Mon travail de veilleuse de nuit ne pourrait pas 
convenir à quelqu’un de jeune avec des enfants. 

 Il faut pouvoir s’accommoder de certaines contraintes. »
Sophie Thirot 

3

4

LES  
REPÈRES

1  Urgentiste
L’hôpital privé d’Antony  
ne ferme jamais ses portes ! 
À l’image de Caroline 
Lustman, les médecins 
effectuent des gardes  
par roulement. 

2  Placiers
Deux placiers interviennent 
au marché d’Antony tôt 
le matin, lse mardi, jeudi  
et dimanche. Tels des chefs 
d’orchestre, ils positionnent 
les étals des vendeurs. 

3  Projectionniste
Plusieurs projectionnistes 
se relaient tous les jours 
de la semaine au cinéma 
le Sélect jusqu’à la fin 
des séances. Ils sont 
responsables de la qualité 
des projections et de la 
sécurité des spectateurs. 

4  Veilleuse de nuit 
Employée comme veilleuse 
de nuit au foyer Renaître 
depuis douze ans, Sophie 
Thirot travaille une semaine  
sur deux de 19 h à 8 h.  
À l’écoute des résidents, 
elle répond au téléphone 
et est en permanence sur le 
qui-vive pour signaler tout 
type de problème (panne 
technique, chute…). 
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LES  
REPÈRES

1

1  Réceptionniste 
En poste dès 20 h 30, Claude 
Minko, 60 ans, est réceptionniste  
à l’hôtel Le Berny depuis treize ans. 
Ses missions ? Gérer l’arrivée et les 
départs des clients, assurer la mise 
en place du petit déjeuner. 

2  Éboueurs
Gérée par la Sepur, sous la 
responsabilité de Vallée Sud - 
Grand Paris, la collecte des ordures 
ménagères a lieu deux ou trois fois 
par semaine, selon les secteurs. 

3  Agent RATP
Les agents RATP travaillent 
à la gare d’Antony jusqu’à 1 h  
pour accueillir et renseigner 
les voyageurs. 

4  Boulanger
Aux fourneaux dès 3 h 30, 
Sébastien Jaubertie et sa femme 
Cristina tiennent depuis deux ans 
la boulangerie Petitpas, 10 rue de 
l’Église. Parmi leurs spécialités : le 
kouglof et le cœur coulant chocolat 
framboise (une création maison !). 

5  Barman 
Implanté à Antonypole au 3 rue 
Augustin-Fresnel et ouvert tous les 
jours jusqu’à 2 h, Billards Passion 
compte une vingtaine de billards,  
un jeu électronique de fléchettes, 
un babyfoot, un flipper et un grand 
bar où officient trois barmen. 

2

3
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Travailler de nuit est une question d’habitude. 
 Le plus difficile est d’arriver à concilier mon 

métier de boulanger avec ma vie privée.
Sébastien Jaubertie
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Mathilde Soussi 
Retour aux sources

Mathilde Soussi, artiste-graphiste, fait partie des professionnels qui ont investi le Carré 
d’Antony. Ce mois-ci, elle anime trois ateliers de création d’un herbier photographique 

dans les médiathèques en utilisant un procédé ancien et ludique : le cyanotype.

En quoi consistent ces ateliers  
et quel public ciblez-vous ? 
Ces ateliers sont proposés aux enfants à 
partir du CE1 ainsi qu'aux adultes. Je les in-
vite à réaliser un herbier à l’aide de plantes 
issues des jardins familiaux et collectifs 
de la rue de l’Annapurna ou du parc Ray-
mond Sibille. Contrairement à un herbier 
traditionnel où les herbes sont séchées 
puis pressées entre deux buvards, les 
participants les photographient mais sans 
appareil photo. Je dis « photographier » car 
ils utilisent la lumière pour faire apparaître 
l’image de ces plantes sur le papier.

Vous devez faire allusion  
à la technique du cyanotype… 
Absolument. Je l’ai découverte au club 
photo d’Antony lorsqu’un adhérent m’a 
montré des méthodes anciennes de ti-
rage de films. Cette technique qui donne 
des rendus en bleu et blanc m’a plu, elle est 
facile d’accès bien qu’il faille être soigneux 
et ne nécessite que peu de matériel : une 

blouse, des gants, un papier épais, des pro-
duits chimiques en l’occurrence du citrate 
d’ammonium ferrique et du ferricyanure de 
potassium qu’il faut mélanger à proportion 
égale, un pinceau mousse (ce mélange 
est appliqué sur un support qui doit sé-
cher dans l’obscurité), du soleil et de l’eau 
pour le développement. C’est alors que les 
formes et les couleurs se dévoilent. 

Comment avez-vous eu l’idée  
de mettre sur pied cet atelier ?
Je me suis inspirée de l’Histoire. Le cyano-
type a été inventé en 1842 par le scienti-
fique et astronome anglais John Frederick 
William Herschel. Cette technique permet-
tait surtout de reproduire des plans et do-
cuments techniques. Elle a aussi été utili-
sée par la botaniste anglaise Anna Atkins, 
pour illustrer ses ouvrages imprimés (des 
herbiers !). À notre tour, nous allons nous 
initier à la botanique. À la manière d’Anna, 
nous allons prélever des échantillons, les 
identifier et les prendre en photos pour 
confectionner un herbier. 

Vous faite partie des artistes 
qui œuvrent au Carré d’Antony.  
Pourquoi ce choix ? 
Le Carré d’Antony permet à des artistes 
professionnels de travailler dans de 

« En tant qu’artiste, 
cela me tient à cœur que 

l’atelier que j’anime  
soit en relation avec 

 ma pratique. »

SA BIO
Diplômée de la prestigieuse 
École nationale supérieure 
d’architecture de Versailles en 
1993, Mathilde Soussi, 46 ans,  
est aussi titulaire d’un master 
Arts et Technologies de l’Image. 
Avant l’avènement du numérique, 
elle découvre toutes les facettes 
de la photo argentique. Ses 
premiers emplois sont bien liés 
à l’image mais dans le monde 
du jeu vidéo. En 2005, après 
s’être expatriée un temps au 
Canada puis en Angleterre, elle 
revient à son domaine préféré : la 
photographie. Installée à Antony 
depuis 2008, elle exerce comme 
artiste-graphiste indépendante.

Profiter > L'INVITÉE

bonnes conditions. J’ai eu la chance d’être 
retenue pour en profiter. Outre une cer-
taine émulation avec les autres membres 
et la possibilité de laisser son matériel sur 
place, on dispose d’un atelier de sérigra-
phie. C’est l’occasion de découvrir une 
nouvelle technique et de faire avancer 
son travail. Je précise que l’accès du public 
au Carré est permis mais sur rendez-vous. 
À Antony, j’expose aussi mon travail lors 
de la Journée de la photo au printemps. �

+ D'INFOS

• �Création d’un herbier photographique  
Samedi 3 octobre - Médiathèque 
Arthur-Rimbaud, 2 rue des Baconnets  
01 40 96 68 38 
Samedis 17 et 24 octobre  
Médiathèque Anne-Fontaine,  
20 rue Maurice-Labrousse 
01 40 96 17 17 

• �Carré d’Antony, 3 rue de Tignes 
Réservation auprès du service Culture de 
la Ville : thuhuong.tathi@ville-antony.fr 
mathildesoussi.com ou poka.fr 
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DÉCOUVRIR L’UNIVERS DU JEU DE RÔLE
Préparez-vous à entrer dans un univers fantastique truffé de 
références littéraires, historiques et culturelles. Votre rôle ? 
Interpréter des personnages fictifs au cours d’une histoire 
narrée par Marina Ramo. Par groupes de quatre, vous vous 
réveillerez au cœur d’un endroit mystérieux et magique. 
Grâce à votre imagination et aux indications de la narratrice, 
vous tenterez de découvrir où vous êtes et pourquoi.

RETROUVER SES PERSONNAGES FAVORIS
Qui n’a jamais rêvé 
d’incarner ses héros de 
bande dessinée ? Cet atelier 
vous invite à devenir l’Elfe, 
le Nain, le Ranger et même 
le Barbare de votre enfance. 
Chaque personnage a ses 
propres caractéristiques, 

habiletés et pouvoirs que 
vous exploiterez au fil 
du jeu. Vous choisissez 
un personnage naïf et 
maladroit ? Alors il vous 
faudra adopter un discours 
simple et rater sûrement 
quelques tirs… 

VIVRE UNE AVENTURE HÉROÏQUE  
EN ÉQUIPE
L’esprit de groupe prédomine dans le jeu de rôle. Tous 
les participants sont mobilisés autour d’un objectif 
commun. L’absence de compétition permet aussi 
d’éviter toute rivalité et sentiment d’échec. Coopération 
et entraide sont vos seuls alliés. Cette animation est la 
garantie de partager un moment agréable et distrayant.

LIBÉRER SA CRÉATIVITÉ
De simples dés, pions, plans 
et illustrations. C’est tout 
ce qui compose le jeu. Le 
reste, au joueur de l’imaginer. 
La narratrice vous pose 
des questions, incarne vos 

opposants, fait vivre l’univers 
dans lequel vous évoluez. 
S’emparer de votre arme ou 
séduire l’adversaire ? Quel 
pouvoir magique utiliser ?  
À vous d’élaborer les stratégies 
qui vous assureront le succès !

AFFÛTER SES ARGUMENTS
Ensemble, vous devez trouver une solution aux problèmes 
posés par le jeu. Pour cela, il vous faut échanger, discuter  
et donner votre avis sur les meilleurs choix à opérer.  
Vous devrez trouver les arguments qui feront mouche  
et qui convaincront vos alliés.

Le 14 octobre, la médiathèque Arthur 
Rimbaud propose aux Antoniens à partir 
de 8 ans de s’immerger dans le monde 
médiéval du « Donjon de Naheulbeuk ». 
Sous la conduite de la bibliothécaire 
Marina Ramo, les participants 
incarneront des personnages 
fantastiques et déjantés au cours 
d’un jeu de rôle plein de surprises.

EN 
PRATIQUE

Lieu
•	 Médiathèque Arthur Rimbaud, 2 rue des Baconnets.
Dates et horaires
•	 Mercredi 14 octobre de 15 h à 16 h 30 et de 17 h à 18 h 30
Contacts
•	 Sur réservation au 01 40 96 68 38
•	 ville-antony.fr

raisons 
d'y aller5

Profiter > ÉVÉNEMENT

Jeu de rôle à Arthur Rimbaud
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Profiter > ILS FONT L’ACTU

« Salut à tous les amis, bienvenue dans cette 
nouvelle vidéo ! » Si cette accroche ne vous 
dit rien, vous n’êtes sans doute pas familier 
de la chaîne YouTube de Sébastien Erson. Cet 
ancien rédacteur en chef du site NextPLZ, le 
portail des 15-25 ans du groupe Le Figaro, a 
créé en 2018 un compte où il propose des in-
terviews vidéo de personnalités françaises. 
Shy’m, Soprano, Miss France 2020, Claude 
de Koh Lanta…, elles sont toutes passées 
devant sa caméra. Après trois ans, sa chaîne 
Seb avec ta star culmine à 230 000 abonnés 
et 35 millions de vues. « J’ai débuté les vidéos 
par plaisir. Je voulais montrer l’envers du décor, 
l’humain derrière les paillettes », explique-t-il.  

À raison de quatre vidéos par semaine, le travail 
à fournir est colossal. Alors, en août 2019, son 
ami Romain Bleunven le rejoint. « Je cherchais 
quelqu’un de confiance pour m’épauler, ajoute-
t-il. Il fallait qu’il puisse se montrer critique pour 
m’aider à avancer sur ma chaîne. » Aujourd’hui, 
il est devenu « son couteau suisse ». Fort de 
son succès, le youtubeur est sollicité de toutes 
parts, notamment par des marques qui lui  
proposent de nombreux partenariats. �

+ D'INFOS

Seb avec ta star
sebastien@avectastar.fr
romain@avectastar.fr

Woilid et Houcine Mani ont eu une idée brillante. 
Ces deux Antoniens ont créé Vaporius Technolo-
gie, le premier réseau de nettoyage écologique de 
voiture mobile. Destiné aux particuliers et aux pro-
fessionnels, le service utilise un appareil de lavage 
par vapeur à haute pression qui réduit la consom-
mation d’eau. « Ce procédé ne consomme que 4 l 
d’eau par véhicule contre 100 l pour un système 
à rouleaux et 50 l pour un lavage manuel, explique 
Houcine. Nous n’utilisons que des produits bio et 
le travail est très minutieux. La vapeur dégagée 
à 174 °C permet aussi une désinfection et une 
décontamination de tout l’habitacle. » Le jeune 
homme originaire des Baconnets a toujours aimé 

prendre soin de ses véhicules. Passionné de 
voiture et de propreté, il s’est lancé dans cette 
aventure avec son frère. « Pour l’instant, nous 
ne disposons que d’un véhicule et d’une vapo- 
mobile. Mais l’objectif est d’être présent dans 
toute l’Île-de-France avec plusieurs agents et 
avoir des franchises à l’étranger, indique Houcine. 
Nous attendons que les citoyens prennent de 
nouveaux réflexes, qu’ils ne se préoccupent plus 
de nettoyer leurs véhicules par eux-mêmes. » �

+ D'INFOS

07 83 69 37 54
snapchat : vaporiustech

SÉBASTIEN ERSON ET ROMAIN BLEUNVEN

Stars à la chaîne

WOILID ET HOUCINE MANI 

Messieurs Propre

CÉUS PETERSON

Halte aux préjugés 
Il n’existe pas de compétition de gymnastique 
rythmique (GR) pour les hommes en France. 
Cette discipline serait réservée aux seules 
filles. Un constat qui n’est pas du goût de 
Céus Peterson. Cet étudiant en 5e année de 
Management des organisations sportives à 
Paris pratique la GR depuis ses 10 ans. Cer-
ceau, corde, ruban…, il est passionné : « Ce 
sport demande beaucoup de rigueur et permet 
d’exprimer ses émotions, de se sentir libre », 
estime-t-il. À ses 16 ans, il intègre le club d’An-
tony où règne une ambiance bienveillante qu’il 
apprécie. Son combat ? Tordre le cou aux pré-

jugés et militer pour que des compétitions na-
tionales et internationales masculines voient 
le jour. Pour cela, il essaie de convaincre la fé-
dération et crée aussi, en 2018, l’Association 
de Défense de L’égalité Hommes-Femmes en 
GR. Ultra-déterminé, Céus Peterson envisage 
de faire une thèse en rapport, bien sûr, avec 
sa discipline et de monter son entreprise  
de fabrication de justaucorps, avec une  
approche écoresponsable. �

+ D'INFOS

gr-ade.com
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Profiter > SPORT 

Nagez autrement à Antony. C’est la promesse des Phoenix d’Antony, une 
nouvelle association créée par cinq parents de jeunes nageurs antoniens. 
Contrairement aux clubs traditionnels, les adhérents s’inscrivent dans 
des groupes en fonction des compétences qu’ils souhaitent acquérir. 
« Nous voulons dynamiser le programme de natation pour aller au-delà 
des entraînements habituels », explique Marie Granet, présidente de 
l’association. Le club de natation s’organise donc autour de groupes 
d’apprentissage très variés. Toutes les nages sont abordées, des 
plus simples aux plus techniques. Des cours contre l'aquaphobie sont 
également proposés aux enfants et aux adultes. « Nous créons un 
environnement motivant pour tous, détaille Marie. Les adhérents y 
développent leur sens de l’effort, du respect et de l’écoute. Ils apprennent 
aussi à dépasser leurs limites », conclut-elle. �

+ D'INFOS

Piscine du centre aquatique Pajeaud - 104 rue Adolphe-Pajeaud
Piscine Lionel Terray - 164 avenue du Président Kennedy
@phoenixantony
Inscription : phoenix-antony.fr
À partir de 6 mois

S i vous hésitez entre le cyclisme, la 
course à pied et la natation, Anto-
ny triathlon devrait mettre tout le 

monde d’accord. Le club devient indépen-
dant et propose dorénavant une section 
loisirs. « Les adhérents inscrits en com-
pétition suivent un plan d’entraînement 
proposé par un coach mêlant les trois 
disciplines, détaille le président de l’asso-
ciation. C’est différent pour les athlètes 
en section loisirs qui choisissent deux 
séances d’entraînement par semaine. Ils 
seront eux aussi encadrés par des coachs 
mais profiteront de plus de flexibilité. » 
L’association s’adresse aux sportifs 
confirmés comme aux débutants. Outre 

la performance sportive, cette discipline 
est très bénéfique pour la santé. En effet, 
elle fait travailler de nombreuses parties 
du corps et améliore considérablement 
l’endurance cardio-respiratoire. �

+ D'INFOS

Piscine Lionel Terray
164 avenue du President Kennedy
Centre aquatique Pajeaud
104 rue Adolphe-Pajeaud,
Stade George Suant
165 avenue François-Molé,
Inscription : 
info@antony-triathlon.org
antony-triathlon.org
À partir de 18 ans

Place au self-défense
À la rentrée, une association de krav-maga s’est 
installée au dojo du collège Anne Frank. Elle 
propose de découvrir des techniques de combat 
rapproché utilisées en cas de légitime défense. 
Développé par l’armée israélienne dès 1948, le 
krav-maga s’est ensuite démocratisé dans les 
années 80. Cette pratique, fondée sur des réflexes 
naturels du corps humain, allie efficacité et rapidité 
des mouvements. « Ce sport réunit différents 
arts martiaux explique Olivier Venier, instructeur 
passionné. Les pratiquants enchainent des coups 
de pieds et de poings pour neutraliser l’adversaire. » 
Les sessions d’entrainement sont dirigées par quatre 
instructeurs, tous ceinture noire. Afin d’effectuer des 
mouvements en toute sécurité, les pratiquants de 
15 ans et plus portent des protections et contrôlent 
leurs gestes. « Nous envisageons aussi de proposer 
des stages d’initiation gratuits pour les femmes », 
conclut Olivier. �
+ D'INFOS

Lundis et mercredis de 20 h à 22 h
Dojo du collège Anne Frank,  
112 rue Adolphe-Pajeaud
Inscription au 06 80 44 50 27
Page facebook Krav Maga Antony
@kravmagaantony 

Les Phoenix d’Antony 
dans le grand bain

ANTONY TRIATHLON OUVRE 
UNE SECTION LOISIRS
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Profiter > COMMERCES

Zahra Ben Bourek a grandi à Antony et sa famille y habite encore 
aujourd’hui. Lorsqu’un local s’est libéré avenue Aristide-Briand, 
elle n’a pas hésité. Son enseigne Cosmos Beauty de 40 m², 
ouverte début août, se situe dans une galerie commerciale 
peu visible depuis la rue. C’est le 2e institut de beauté dont 
elle est responsable : « J’en gère déjà un à Evry depuis quatre 
ans qui fonctionne bien, précise cette entrepreneuse au profil 
souriant, diplômée comme technicienne de cils et prothésiste 
ongulaire. J’ai acquis assez d’expérience pour en ouvrir un se-
cond autour d’un concept innovant. » Le principe ? Proposer 
des prestations pour une clientèle exclusivement féminine 
en privilégiant des produits bio de marque française ou amé-
ricaine. Pose de faux ongles et semi-permanents, rehausse-
ment des cils, coloration des sourcils, Microneedling/BB Glow 
(effacement des taches, rougeurs et boutons)… Zahra Ben 
Bourek est aussi spécialisée dans la technique de l’épilation 
au fil, une méthode d’origine indienne qui permet un tracé plus 
net des sourcils. « Mon intention est de développer ce concept 
Cosmos Beauty pour le franchiser par la suite », conclut-elle. �

+ D'INFOS

Cosmos Beauty
47 avenue Aristide-Briand 
09 53 40 85 03 ou 06 49 92 62 00
Lundi au samedi de 10 h à 19 h
Dimanche sur rendez-vous 

Liberty’s change de nom et de-
vient Mady’s Burger ! Deux ans 
après l’ouverture de cette fran-
chise, Suzie Pereira, la gérante, 
prend les rênes de son propre res-
taurant avec sa mère « Mady » aux 
fourneaux. « C’est mon nouveau 
bébé, rigole-t-elle. On propose 
des produits pleins de saveurs et 
surtout qui plaisent à tous. » Pour 
créer sa carte, Suzie s’est appuyée 
sur les élèves d’un ami professeur 
en master. Ils ont pu créer le menu 
dont ils rêvaient grâce à une liste 
d’ingrédients disponibles. Résul-
tat : des burgers conçus avec 
des produits français de qualité, 
accompagnés de bières artisa-
nales, mais aussi des sandwichs 
végétariens, des portions enfant, 
de la poutine, des nuggets… et 
des pâtisseries ! Celles-ci sont 

fabriquées sur place, comme le 
reste des plats ou bien comman-
dées à une boulangerie d'Antony.  
« J’aime travailler avec des com-
merçants locaux, explique Suzie. 
Antony a été un réel coup de 
cœur. » Doté d’une terrasse végé-
talisée, l’établissement conseille 
de réserver pour des anniversaires 
ou des repas en groupes. �

+ D'INFOS

157 avenue 
de la division Leclerc
07 52 79 12 32
De 12 h à 14 h et de 19 h à 22 h
(Fermé le mardi 
et dimanche midi)
Sur place, à emporter  
ou en livraison partenaire
@madysburger ou 
page facebook Mady’s Burger
madysburger.fr

 INSTITUT DE BEAUTÉ

Rien que pour 
ces dames 

 RESTAURANT

Burgers à la carte

 APPEL À CANDIDATURE

Bail à céder 
La Ville a préempté le bail commercial du restau-
rant au 12 rue Auguste-Mounié. Elle a fait usage 
de son droit de préemption afin de maintenir 
une activité de restauration de qualité ou un 
commerce de bouche à cet emplacement stra-
tégique. Ce local de 60 m² présente en effet de 
nombreux atouts : il comporte un rez-de-chaus-
sée agréable avec une belle vitrine et se situe 
en plein cœur de la rue la plus commerçante 
d’Antony. La Ville souhaite donc céder le droit au 

bail ou mettre ce bien en location gérance. Elle 
lance un appel à candidatures, les personnes in-
téressées étant invitées à déposer leur courrier 
auprès de la Direction de l’Activité Économique 
de la Ville avant le lundi 30 novembre. �

+ D'INFOS

Hôtel-de-Ville, place de l’Hôtel-de-Ville
Direction de l’Activité économique 
01 40 96 73 23
activite.economique@ville-antony.fr
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« J’aime tout explorer dans le 
dessin. Je suis passée d’une BD 

sur un chien qui ne sait pas qu’il 
pète à un sujet plus sérieux, 

comme l’autisme de mon frère. 
L’important, c’est de s’éclater ! »
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L e dessin a toujours été une 
évidence pour Émilie. « Je 
suis née avec un crayon dans 
la main », s’amuse-t-elle. Pe-
tite, elle crayonnait déjà sur 

des tables et le mur de ses toilettes, 
« là où il y avait de la place ». Elle a seule-
ment 8 ans lorsqu’elle crée sa première 
BD qu’elle considère aujourd’hui, en 
riant, comme étant « très mauvaise ». 
Après de nombreux gribouillages dans 
les marges de ses cahiers d’école, elle 
s’inscrit à ses premiers cours de dessin 
à 14 ans. « J’ai ensuite pris Arts plas-
tiques en option au bac et enchaîné une 
année de classe préparatoire à Paris », 
raconte-elle. Puis est venu le moment 
de choisir : les Beaux-Arts de la capitale 
ou la Haute École des arts du Rhin de 
Strasbourg (HEAR) ? C’est finalement 
dans le Grand Est qu’elle partira pour 
les « cinq meilleures années de sa vie ». 

Un style coloré et affirmé
Elle est encore étudiante à l’HEAR lors-
qu’un éditeur américain lui propose de 
publier sa première BD. Elle se rend 
alors au pays de l’Oncle Sam pour le 
rencontrer. « J’ai profité de ma 4e an-
née d’études, celle de la mobilité, pour 
partir là-bas trois mois et y découvrir 
le milieu de la BD indépendante. C’était 
complètement fou ! » Ce voyage modi-
fie son regard sur ses créations. « J’ai 
appris à plaire en restant moi-même. » 
Elle développe son talent et s’oriente 
vers des planches de plus en plus co-
lorées, drôles et affirmées. Admiratrice 
de Tex Avery et des comédies musi-
cales, elle s’inspire de ses origines 

mexicaines pour dessiner des person-
nages bariolés et surtout très vivants. 
« La gestuelle de mes personnages 
est très poussée. J’ai besoin que ça 
bouge, explique-t-elle. La couleur est 
aussi essentielle. Je trouve que le noir 
et blanc affaiblit une image. » Ainsi, elle 
présente comme projet de fin d’études 
les 25 premières pages de Ted, drôle 
de coco, une BD inspirée de l’histoire de 
son frère atteint d’autisme Asperger. 
« J’ai mis un mois pour les réaliser, se 
rappelle-t-elle. Je vivais une vraie folie 
créative. La BD me permettait d’abor-
der un sujet dur avec légèreté. » Ses 
études achevées, elle travaille comme 
attachée de presse pour une maison 
d’édition le jour et finit les planches de 
Ted tard dans la nuit. Émilie fonctionne 
toujours ainsi : un projet sérieux et un 

autre où elle « s’éclate » et laisse ses 
crayons s’exprimer. Pendant cette 
période, elle prend conscience des 
efforts qui lui restent à fournir pour 
devenir une autrice reconnue. « Savoir 
se vendre est indispensable, affirme-
t-elle. Il ne faut pas avoir peur de solli-
citer les éditeurs pour leur montrer de 
quoi on est capable. »

1er prix au Festival 
d’Angoulême
Ted, drôle de coco lui a demandé trois 
ans de travail. À sa sortie, il s’écoule à 
près de 6 300 exemplaires et se voit 
récompensé par quatre grands prix, 
dont celui du Festival d’Angoulême 
en 2019. Cette réussite permet 
aujourd’hui à Émilie de vivre de sa 
passion. « Je peux mener de nou-
veaux projets », se réjouit l’artiste. 
Une thèse en dessin sur sa haine du 
sucre, un scénario de série animé pour 
adulte, deux fresques de Picasso, 
des croquis pour Libération… Début 
septembre, elle a même sorti une BD 
en collaboration avec le footballeur 
Vikash Dhorasso. « La consécration 
a été d’exposer mes dessins à l’Art 
Factory de Paris. Après ça je pouvais 
mourir ! » s’esclaffe-t-elle. La jeune 
femme ne compte pas s’arrêter en si 
bon chemin. « Dans ce métier, tu ne 
sais jamais où tu seras dans un an.  
À chaque nouveau projet, c’est tou-
jours une explosion de joie. » � 

+ D'INFOS

Ted, drôle de coco (Édition Atrabile)
J’perds pas la boule (Édition Vagator)
emiliegleason.com 

Pétillante, originale, rieuse, talentueuse… Il existe des 
milliers de mots pour qualifier Émilie Gleason. Cette jeune 
dessinatrice, récompensée au Festival d’Angoulême pour 
Ted, drôle de coco en 2019, habite une maison bleue aux 
Baconnets. Le temps d’une rencontre, elle nous a ouvert  
les portes de son atelier et de son univers…

« Je privilégie beaucoup les 
couleurs, je trouve qu’il n’y en 

a pas assez autour de moi »

BIO  
EXPRESS

1992 
Naissance au Mexique

2011
Intègre les Hautes Écoles 

des arts du Rhin

2015
Découverte des États-Unis

2018
Publication  

de Ted drôle de coco

2019
Premier prix au Festival 

d’Angoulême

Du talent en bulles
Émilie Gleason

Échanger > PORTRAIT
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Échanger > ASSOCIATIONS

« Nous voulons intéresser les Antoniens 
aux thématiques culturelles, solidaires 
et écologiques grâce à des activités lu-
diques. » C’est ainsi que Sylvie Blanzin dé-
crit l’association qu’elle a créée début mai 
avec Lama Al Atassi : Planète intercultu-
relle. Les enfants, les adultes, la famille et 
toute la vie dans le quartier sont au cœur 
des animations proposées. « Chaque sujet 
renvoie à plusieurs activités réparties dans 
la semaine ou dans l’année », détaille-t-elle. 

Panel d’activités 
intergénérationnelles 
Au programme pour les enfants, par 
exemple, des ateliers d’arts plastiques 
pour découvrir des cultures grâce à des 
techniques artistiques. Les jeunes An-
toniens peuvent aussi participer à des 
journées d’expériences scientifiques. 
Pour les adultes et adolescents, des ren-
contres de l’art avec Daniela Manini, pro-
fesseur universitaire d’histoire de l’art, 
et des cours d’informatique sont orga-

nisés. Les familles adhérentes peuvent 
également profiter de mini-concerts et 
petits ciné-clubs gratuitement plusieurs 
fois dans l’année.

Écologie et solidarité
Planète interculturelle collabore avec 
d’autres associations antoniennes. « Cela 
nous permet d’organiser des événements 
nécessitant davantage de moyens », se 
réjouit Sylvie Blanzin. En lien avec la co-
propriété La Fontaine, quatre journées 
sans déchets sont programmées entre 
septembre 2020 et mars 2021. De même, 
avec Le Français en Partage, l’association 
organise des collectes solidaires tous les 
derniers mercredis du mois et des bourses 
aux livres. �

+ D'INFOS

Planète interculturelle, 1 avenue  
de la Résistance - 06 11 27 43 23 
assocplaneteinterculturelle@gmail.com
Adhésion : 10 € / foyer

LA CULTURE  
NOUS RAPPROCHE 

ET AUSSI…

Au quartier La Fontaine, une nouvelle association vient de naître : 
Planète interculturelle. Elle offre un choix varié d’activités et  
de thématiques pour mélanger les cultures et les générations.

Sur les traces  
de l’Arpajonnais
Emmanuel Fontaine, passionné 
d’histoire locale, organise une visite-
promenade à vélo sur le tracé de l’ancien 
tramway, entre Antony et Arpajon, le 
4 octobre de 10 h à 13 h. Réservation 
au 06 87 82 55 56 ou paris1200.fr �

France Alzheimer 92
Prochain groupe de parole pour les 
aidants familiaux : 16 octobre à 14 h, 
dans l’espace Henri Lasson, passage 
du Square. 01 47 02 79 38  
ou fa92.sud@orange.fr �

Unafam
Les bénévoles de l’Union nationale de 
familles et amis de personnes malades 
psychiques assurent une fois par mois 
sur rendez-vous une permanence 
d’accueil des familles. Prochaine 
permanence : 20 octobre de 14 h à 17 h. 
CMP d’Antony, 79 rue Prosper-Legouté. 
06 67 61 08 51. �

Brocantes sous réserve
Le Français en Partage met en place sa 
bourse aux livres gratuits à l’espace  
La Fontaine, 105 avenue Saint-Exupéry, 
le 3 octobre de 10 h à 18 h.  
sylblanz@yahoo.fr Les Amis du Beau 
Vallon vous invite à sa brocante, 
à l’angle de la RD 920 et de la rue 
Rabelais, le 4 octobre de 8 h à 18 h. 
lesamisdubeauvallon-antony.webself.net �

Bénévolat
L’Association générale des familles 
d’Antony (Agefa) recherche de 
nouveaux bénévoles. agefa.asso.fr. 
01 42 3717 86. Idem pour la banque 
alimentaire de Paris et d’Île-de-France 
qui a besoin de volontaires pour son 
site d’Arcueil. 01 47 35 92 02 ou 
jmichelcourt@gmail.com. Lire et faire 
lire, qui donne le plaisir de la lecture 
aux élèves des écoles primaires de la 
ville, est aussi en quête de bénévoles. 
01 46 66 57 99 ou 06 81 03 80 03. �

Bourse aux livres
L'association Le Français en Partage organise une bourse aux livres le samedi 3 octobre, 
de 10 h à 18 h, à l’Espace La Fontaine. Chaque ouvrage est gratuit. Néanmoins, un don 
sera apprécié pour que l’association puisse payer les frais de transport de livres envoyés 

en Afrique. Cette bourse provient du surplus de livres collectés pour 
l'Afrique. Ayant été donnés, ils ne sont pas mis en vente mais remis 
en circulation. Il n'y a aucun livre jeunesse ou livre scolaire. �

+ D'INFOS

105 av. Saint-Exupéry, Résidence La Fontaine 
sylblanz@yahoo.fr
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Échanger > HISTOIRE

A u XIXe siècle, Antony est 
une ville organisée autour 
de l’artisanat. Les rues 
sont parsemées de pe-
tits ateliers où le patron 

travaille souvent seul. La production est 
destinée aux habitants du coin. Pourtant, à 
côté de cette petite industrie, se dresse à 
Antony une entreprise aux briques rouges, 
reconnaissable par son immense chemi-
née : la briqueterie. 

De l’argile à 60 m  
de profondeur
En 1891, un briquetier belge, Alphonse 
Lafontaine, profite d’une carrière d’argile 
verte rue La Fontaine pour installer son 
usine de briques. La ville est en pleine 
expansion et les nouvelles constructions 
de la région lui offrent un marché évident. 
L’usine emploie ainsi une centaine de per-
sonnes, dont beaucoup d’ouvriers hon-
grois et polonais. Pour créer des briques, 
une véritable chaîne humaine se met en 
place. L’argile est extraite à 60 m de pro-
fondeur puis acheminée par wagonnet 
jusqu’à un bâtiment de moulage. Mélangée 
à du sable et de l’eau, elle se transforme en 
terre de brique pour être modelée dans des 
moules en bois. Elle est ensuite stockée 
dans des hangars pour sécher, puis cuite 
dans un four à haute cheminée. À l’époque, 
la briqueterie d’Antony se compose d’une 
maison qui abrite des bureaux, d’une 
écurie, d’une forge et de sept bâtiments 
de séchage et stockage. Pour la famille 
Lafontaine, cette manufacture est la pre-
mière d’une longue liste : cinq briqueteries 
porteront leur nom. 

L’invention  
d’une nouvelle brique 
L’activité des briqueteries est florissante. 
Alphonse Lafontaine décide, en 1912, de 
revendre l’usine d’Antony à Pierre-Louis 
Chéron, un ancien propriétaire de carrières. 
La Première Guerre mondiale assure l’es-
sor de la brique car il faut reconstruire de 
nombreuses villes sinistrées. L’activité de  
P.-L.Chéron est aussi confortée par 
l’extension de la banlieue parisienne autour 
des routes et des voies ferrées proches 
de la capitale. Pourtant, quelques années 
plus tard, la demande fléchit. À la concur-
rence et la crise économique s’ajoute le 
problème d’extraction de la terre à brique. 
Il est nécessaire de creuser de plus en plus 
profondément. Le briquetier est contraint 
de faire venir de l’argile de Wissous. Mais la 
Seconde Guerre mondiale éclate, mettant 
un coup d’arrêt à l’entreprise. La famille se 
réfugie dans la Creuse et la briqueterie, un 
temps abandonnée, est pillée et même 
occupée par les Allemands. À la Libération 
d’Antony, Pierre-Louis Chéron veut relan-
cer son usine. Il innove avec la fabrication 
d’une briquette de tourbe mélangée à des 
cendres de récupération de la centrale 
thermique de Vitry. Il dépose d’ailleurs un 
brevet d’invention. Malgré cette réussite, 
la majeure partie du terrain au nord est 
bientôt expropriée pour construire la ré-

sidence universitaire Jean Zay. Encerclée 
par les lotissements, la briqueterie est peu 
à peu transformée en simple entrepôt. En 
1983, les bâtiments sont démolis dans 
l’idée d’implanter un stade à cet emplace-
ment. La haute cheminée est abattue la 
dernière en novembre 1986. �

Pendant près d’un siècle, 
de 1891 à 1986, une haute 
cheminée rouge domine le 
paysage antonien : il s’agit 
de la briqueterie Lafontaine. 
Longtemps prospère, elle s’est 
imposée comme une des rares 
entreprises industrielles de 
la ville durant cette période.

Toute de briques
rouges vêtue

L’entrée de la briqueterie se situait 
au 17 avenue Gallieni à Antony.

1891
Naissance de la briqueterie 
d’Antony

1912
Reprise de la briqueterie  
par Pierre-Louis Chéron

1955
Dépôt du brevet d’invention  
de la briquette de tourbe  
et cendres

1983
Démolition des bâtiments  
de l’usine

1986
Destruction de la cheminée

EN DATES
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 > TRIBUNES

L’État l’avoue : c’est lui qui nous impose de densifier
Depuis des années, les oppositions ont mené campagne sur le 
thème de la densification. Dans leurs libelles, versant des larmes 
de crocodile sur le sort funeste des petits pavillons remplacés un 
par un par des immeubles, elles accusaient le maire et son équipe 
de vouloir à tout prix densifier la ville pour des raisons inavouables 
et le bien-être des promoteurs. Ces accusations ont culminé  
tout naturellement au moment des élections municipales, quand 
certains sont allés jusqu’à soutenir qu’Antony commençait à  
ressembler à Levallois.

Que notre ville soit l’une des moins denses des Hauts-de-Seine 
et que sa population n’ait pas augmenté depuis dix ans n’y fai-
sait rien. Le maire, disaient-ils, densifiait, il bétonnait (horresco 
referens) et eux, s’ils étaient élus, ils arrêteraient immédiatement 
cette sinistre évolution.

Dans la lettre qu’il vient d’adresser, le 15 septembre, au Président 
du Territoire Vallée Sud Grand Paris, au sujet du projet de modifica-
tion du Plan Local d’Urbanisme d’Antony, le Préfet des Hauts-de-
Seine affirme clairement que c’est lui qui nous impose de densifier.

Rappelons que ce projet, demandé par la Ville depuis l’été 2019, 
consiste à préserver les cœurs d’îlots en zone pavillonnaire en y in-

terdisant la construction de nouveaux pavillons. Pour lutter contre 
le réchauffement climatique, nous avons besoin de conserver nos 
espaces verts.

S’il admet que « certaines de ces orientations sont légitimes », 
l’État observe que « ces mesures vont entraîner une réduction 
des possibilités de densification dans une zone couvrant plus de la 
moitié des espaces urbanisés de la commune et qu’elles risquent 
dès lors de compromettre les obligations de la Ville d’Antony en 
matière de densification et de production de logements ». Et il 
demande, de ce fait, pour lever cette réserve, que la Ville démontre 
qu’elle sera en mesure, malgré cette modification du PLU, de rem-
plir les obligations qui lui sont imposées.

Ces obligations imposées à la Ville par l’État, les oppositions les 
connaissent. Elles les connaissent d’autant mieux que ces obli-
gations découlent du Schéma Directeur Régional (SDRIF) voté en 
2013 par la majorité de gauche de l’époque et que nous avons 
dénoncé en son temps.

Mais ainsi va la vie. Comme l’ont écrit Voltaire et Beaumarchais, 
« Calomniez, mentez hardiment ! Il en restera toujours quelque 
chose… ».

Compte tenu de la crise sanitaire, les perspectives 
économiques demeurent sombres. Si servir des 
paniers-repas est un effort louable, il est primordial 
d’offrir des perspectives de travail. Dès lors, une 
municipalité doit favoriser l’installation d’entreprises 
pourvoyeuses d’emplois de proximité, synonyme de 
mieux-vivre pour les salariés et leur famille, de séré-
nité sans la fatigue et la contrainte des transports, de 
stages pour nos jeunes collégiens et étudiants.
Un engagement également pour la transition écolo-
gique, en réduisant transports et pollution. Dans cet 
esprit, Antony Ensemble a proposé l’installation d’un 
« Tiers-lieu », territoire économique, écologique et so-
lidaire, clé en main, finançable par l’État et la Région 
Île-de-France, avec une jeune polytechnicienne pour 
chef de projet, aux compétences reconnues dans le 
domaine de économie solidaire sur Paris. C’est un dos-
sier gagnant-gagnant pour Tous en attendant la Ligne 
18. Un projet à court terme utilisant les bâtiments 
vides et désertés d’Antonypôle pour accueillir des 
entreprises créatrices d’emplois. Mais gagnant aussi 
pour la municipalité, en valorisant une « Adresse », un 
territoire vivant et attractif et non une friche indus-
trielle ignorée de tous, lorsqu’elle commercialisera 
le foncier en 2030. M. le Maire s’est contenté d’un : 
« c’est incompatible avec mon projet ». Comment un 
projet précaire, à court terme peut-il entraver celui pré-
vu, a minima, à 10 ans ? Pour l’emploi et l’avenir des 
Antoniens, nous demandons des précisions et de la 
transparence sur ses intentions à court, moyen et long 
terme. Antony ne doit pas redevenir une ville-dortoir.

Nos enfants sont de retour 
en classe. Mais dans 
quelles conditions ?
Les cantines peinent à les accueillir tous. Comment 
se laver régulièrement les mains, quand les lavabos 
manquent ? Aucune réponse à notre demande de 
travaux. Pour la réussite de tous et compenser les 
inégalités accentuées, il faut alléger les effectifs. 
Donc s'opposer au dogme gouvernemental de 
réduction des moyens. Sur notre proposition, le 
conseil municipal avait adopté en juin, à l'unanimité, 
un vœu contre les fermetures de 4 classes de pri-
maire. Trois ont fermé. Faut-il y voir le manque de 
détermination du Maire ? De la maternelle au lycée, 
certaines classes débordent, avec 30 élève, ou 
plus. Oubliée, la promesse électorale de M. Sénant, 
de permettre l’accueil à la demi-journée en centre 
de loisirs. Oubliée aussi, notre demande acceptée 
au mois de mai, de mettre une Atsem par classe 
de maternelle.
Si nous ne les bousculons pas, ni l'exécutif muni-
cipal, ni le gouvernement, ne laisseront la moindre 
chance aux idées que défendent tous ceux qui 
veulent une sortie par le haut des crises sanitaire, 
sociale, écologique qui se conjuguent en ce moment.
Le budget participatif ? Mort. Les nouvelles pistes 
cyclables ? À peine nées, déjà menacées. La poli-
tique sociale de la Ville ? Minimaliste et injuste.
Nous pensons aussi aux familles de la rue Poincaré 
que le Maire a fait expulser cet été. Quelle chance 
a-t-il laissée à leurs enfants de grandir et s'épanouir 
comme les autres ? 

Conservatisme : 
attention danger !
La période que nous traversons exige beaucoup de l’action 
municipale, les méthodes de pilotage doivent se renouveler.
De nombreux exemples récents témoignent de l’inadapta-
tion et de l’insuffisance d’anticipation des décisions prises, 
dus notamment à la gouvernance verticale de la commune.
À l’issue d’une distribution de masques étonnamment tar-
dive à Antony suite au déconfinement, aucune information 
n’a été donnée aux Antoniens avant le 25 août suite aux 
décrets préfectoraux introduisant des zones de port du 
masque obligatoire dès le 10 août. La Foire aux vins et aux 
fromages a dû être annulée en dernière minute par la pré-
fecture, alors que les signaux sanitaires auraient permis 
à la municipalité de l’anticiper et ainsi de limiter les dom-
mages économiques.
Par ailleurs, a été patent un manque de consultation et d’in-
formation des élus et des habitants sur plusieurs sujets : 
riverains non informés des modifications d’aménagement 
de la voirie expérimentées dans le centre-ville et la RD920, 
communication tardive auprès des riverains affectés par 
les incidents sur le réseau gaz aux Rabats, non-report des 
travaux sur la coulée verte réduisant de moitié l’espace de 
circulation durant un an alors que les règles de distanciation 
demeurent plus que jamais de rigueur…
Les Antonien(ne)s sont nombreux à manifester leur in-
compréhension.
Au-delà de la crise sanitaire, le monde évolue et engendre 
une incertitude qu’il faut intégrer dans le pilotage de l’action 
municipale. L’heure est à la responsabilité, à la capacité à 
innover, à concerter et à communiquer.
Tous groupes politiques confondus, nous devons coopérer, 
construire ensemble. Il en va du présent et de l’avenir de 
notre commune.

contact@antonyenmouvement.fr 
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9/05	 Énéa Santigny
1/08	 Lilian Tizon Lesbarreres
2/08	 Adam Hamadouche
3/08	 Maya Ameur
3/08	 Manon Goret
5/08	 Jana Sayoud
5/08	 Fyrdaws Salhi
6/08	 Valentina Naudin
6/08	 Sokhna-Mariama Ndiaye
7/08	 Salsabil Benaïcha
7/08	 Raphaël Dislaire Dussert
8/08	 Raphael Ferreira Pedrosa
8/08	 Liyan Chando
9/08	 Arthur Hung
9/08	 Aksil Kichi

10/08	 Maïwenn Le Cointe
10/08	 Raphael Dayez
11/08	 Elio Dijoux
11/08	 Ayla Kayal
12/08	 Kawthar Ayade
12/08	 Cloé Shi
13/08	 Andreea Astanei
14/08	 Adam Nouacer
14/08	 Coline Marguerite
14/08	 Céleste Crucet
14/08	 Elia Bougie Brison
16/08	 Charlie Vallée
16/08	 Anis Abichou
16/08	 Mona Gulino
18/08	 Nils Benrekia

18/08	 Djaëlysse Egarnès
20/08	 Ava Vankeirsbilck
21/08	 Rose Faure
21/08	 Paul-Antoine Martin
22/08	 Alice Romagné
25/08	 Sullivan Phomsavanh
25/08	 Yanis Saoudi
25/08	 Jade Gneyou
26/08	 Jade Camara Levi
27/08	 Mohamed Jlidi
28/08	 Zeyneb Dridi
28/08	 Agathe Tocqueville
28/08	 Louise Monmirel
29/08	 Yasmine Dosso
31/08	 Joséphine Chevance 

8/08	 Khalil Ashkar et Yara Rahma
8/08	 Mike Rambinintsoa et Nomena Andriamparany
21/08	 Christian Crepel et Maela Priolet
22/08	 Corentin Bertrand et Laura Videcoq

22/08	 Jean-Philippe Martin et Maria Martinez Menendez
28/08	 Alexandre Peluffo et Xenia Naj
29/08	 Loïc Tessier et Andrea Freitas Pinto 

Sébastiano Spata, 88 ans, le 15/02
Georgette Valembois, née Zerafa, 87 ans, le 25/06
Milca Agnetchoue Moudouma, 30 ans, le 10/07
Renée Verliac, née Bonvoisin, 94 ans, le 12/07
Pierre Morin, 61 ans, le 14/07
Eugène	 Nagy, 78 ans, le 14/07
Simonne Lasseur, née Taillandier, 88 ans, le 17/07
Jeannine Kahn, née Yon, 93 ans, le 20/07
Gisèle Goin, née Gaignon, 88 ans, le 22/07

Maurice Cukierman, 71 ans, le 22/07
Marcelle Pierrugues, née Gourmelon, 95 ans, le 23/07
Georges Larie, 64 ans, le 23/07
Françoise Lericq, née Etchegoyen, 77 ans, le 23/07
Monique Gauthier, née Bodard, 84 ans, le 24/07
Édouard Moreau, 91 ans, le 16/08
Angela Begue, née Salvadori, 92 ans, le 25/08 
Jeannine Vasseur, née Pottiez, 88 ans, le 27/08 

Quotidien > ÉTAT CIVIL

 Publications nominatives
Les personnes qui refusent la publication d’une naissance, d’un décès ou d’un mariage doivent le signaler  

aux services de l’État civil de la mairie (01 40 96 71 27). 

Ils sont nés

Ils se sont mariés

Ils nous ont quittés
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RENCONTREZ VOS ÉLUS

 Votre conseillère départementale
Véronique Bergerol reçoit le 1er vendredi de chaque mois 
de 8 h 30 à 12 h à l’Hôtel-de-Ville, sur RDV au 01 40 96 71 65.

 Votre députée
Frédérique Dumas reçoit le 1er lundi de chaque mois  
de 18 h à 20 h à l’Hôtel-de-Ville, sur RDV au 06 45 26 38 73. 
frederique.dumas@assemblee-nationale.fr.  
Twitter : @DumasFrederique

MICHEL BANIDE
Ancien professeur d’histoire-
géographie et de français, 
Michel Banide, 85 ans, s’est 
éteint le mercredi 8 juillet. 
Homme de convictions proche 
des autres et de la nature, il 
était d’une grande fidélité. 
Avec son épouse, il aurait fêté 
ses 54 ans de mariage début 
septembre. Père de deux 
enfants, il était fier de ses 
quatre petits-fils qu’il choyait  

à la moindre occasion. Pour ses loisirs, Michel Banide s’adonnait  
à la randonnée : il a sillonné à maintes reprises les Alpes,  
les Vosges, les Pyrénées, sans oublier les Ardennes. Il était aussi 
amoureux de la Provence et faisait partie des premiers membres 
de l’Association des amis de Jean Giono, son auteur préféré. 
La généalogie comptait parmi ses autres grandes passions. 
Accompagné de son chien Aubrac, il a écumé un nombre 
incalculable de services des archives. Sa joie était toujours 
communicative lorsqu’il dénichait une information. Musique, 
peinture, dessin, lecture… Tous ceux et celles qui ont croisé son 
chemin gardent en mémoire le souvenir d’un homme aimant, 
un brin aventurier et d’une curiosité insatiable.

LUCIENNE JAGLIN
Lucienne Jaglin, 100 ans, 
nous a quittés. Parisienne de 
naissance et fille de provinciaux 
venus du Cantal et de la Lozère, 
cette comptable de profession 
a toujours eu une excellente 
mémoire. Elle avait d’ailleurs fait 
partie des huit personnalités 
retenues pour figurer dans 
une websérie présentant  
« la vie à Antony entre les 
années 1930 et 1950 ».  

Elle n’est encore qu’une enfant lorsqu’elle s’installe à Antony : 
« On faisait tout à pied ! Il n’y avait pas de voiture et, quand on 
avait un vélo, c’était un luxe », raconte-t-elle. Mariée en 1942,  
elle s’est installée au 3e étage d’un petit immeuble de l’avenue  
de la Division-Leclerc. Elle est à sa fenêtre le 24 août 1944 : 
 « J’ai vu passer les soldats américains et le général Leclerc ! 
Mais, sur le coup, je ne savais même pas que c’était lui. »  
Grande vadrouilleuse, cette arrière-grand-mère, connue et 
appréciée pour son dynamisme, a aussi animé le club de marche 
d’Antony de ses 72 à 80 ans. Le Maire, Jean-Yves Sénant,  
et le Conseil municipal adressent à tous ses proches  
et amis ses plus sincères condoléances. 
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Pharmacies de garde
En dehors des heures d’ouverture, s’adresser au commissariat d’Antony : 01 55 59 06 00

DIMANCHES 
ET JOURS FÉRIÉS

 Dimanche 4 octobre
Pharmacie Chau
69, avenue Raymond-Aron
01 47 02 86 02

 Dimanche 11 octobre
Pharmacie La Fontaine
1, place de la Résidence
01 47 02 89 85

 Dimanche 18 octobre
Pharmacie Du Métro
42, rue Auguste-Mounié
01 46 66 01 16

 Dimanche 25 octobre
Pharmacie des Sources
59, avenue François-Molé
01 56 45 07 33

 Dimanche 1 novembre
Pharmacie Bader
8, avenue de la Division-Leclerc
01 46 66 01 46

TOUS LES
LUNDIS MATIN

 Pharmacie To Minh-Luan
Place des Baconnets
01 46 66 36 21

 Pharmacie Catherine Chau
1, place de la Résidence
01 47 02 89 85

 Pharmacie Lanlo
151, avenue  
de la Division-Leclerc
01 46 66 03 35 

 Pharmacie de l’Église
9, rue de l’Église
01 46 66 10 23

 Pharmacie Fontaine 
Michalon
81, rue Mirabeau
01 42 37 77 30

 Pharmacie Val de Bièvre
210, rue Adolphe-Pajeaud
01 46 66 40 80

 Pharmacie des Écoles
2, rue Adolphe-Pajeaud
01 42 37 41 28

 Pharmacie Hamarsy
123, avenue Aristide-Briand
09 66 41 22 86

 Pharmacie du Marché
26, rue Auguste-Mounié
01 46 66 01 43

 Pharmacie du Métro
42, rue Auguste-Mounié
(sauf les lundis fériés)
01 46 66 01 16

 Pharmacie  
du Pont d’Antony
52, avenue de la Division-Leclerc
01 46 66 01 79

 Pharmacie des Rabats
136, rue Pascal
01 42 37 41 84

 Pharmacie des Sources
59, avenue François-Molé
01 56 45 07 33 

Liste des pharmacies de garde 
également consultable sur 
monpharmacien-idf.fr

Médicales 
Appelez le 15 
SOS urgences 92 : 
01 46 03 77 44

Pompiers 
Appelez le 18 ou le 112 
depuis un portable

Police secours 
Appelez le 17 
Police nationale : 
01 55 59 06 00 
Police municipale : 
01 40 96 72 00

Poison 
Centre antipoison : 
01 40 05 48 48 

Dentaires 
Dimanches  
et jours fériés 
(9 h-12 h, 14 h-17 h), 
appelez le 
01 41 09 77 33 
Au 01 47 78 78 34, 
un répondeur 
communique  
le praticien  
de garde. Sinon,  
faites le 15

Animaux 
SOS vétérinaires 
(dim. et jours fériés) : 
0 892 689 933

URGENCES

Écrivains publics
La permanence du samedi matin (10 h à 12 h,  
hors vacances scolaires) a été transférée au Point 
Information Médiation multiservices – Maison  
de service au public, 1 place des Baconnets.
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LUNDI MARDI MERCREDI JEUDI VENDREDI
DU 5/10 
AU 9/10

Concombres en cubes • 
Émincé de bœuf charolais 
sauce piquante (oignon, 
tomate, cornichon) • 
Carottes  • Fromage  
blanc nature • Tarte au flan
Goûter : baguette,  
confiture de fraises, fruit

Cœur de palmier et maïs • 
Chili sin carne  et riz  • 
Camembert • Poire locale
Goûter : cake breton en 
barre, jus de raisins 
 (100 % jus)

Salade de tomates  • 
Filet de lieu sauce tomate • 
Semoule • Vache qui rit • 
Île flottante et sa crème 
anglaise
Goûter : baguette, barre 
de chocolat, fruit, lait  
demi-écrémé

Les pas pareille
Carottes râpées locales • 
Saucisse de Strasbourg • 
Coquillettes sauce 
betterave et fromage • Pont-
l’Évêque AOP • Fruit 
Goûter : cake au chocolat et 
épice du chef (farine et lait 
locaux), coupelle de purée 
de pommes et coings

Saucisson à l’ail et 
cornichon • Potimentier 
de poisson (purée potiron, 
pommes de terre fraîches) • 
Yaourt nature  •  
Assiette de fruits
Goûter : croissant,  
purée de pommes

DU 12/10 
AU 16/10

Betteraves / pommes • Dos 
de cabillaud sauce végétale 
pomme curry crémée • Tortis 
tricolores  • Edam •  
Poire locale
Goûter : madeleine, coupelle 
de purée de pommes  
et pruneaux

Salade de tomates • Sauté 
de porc  au curry • Confit 
de chou rouge aux pommes 
et riz • Bûche mélangée • 
Mousse au chocolat au lait
Goûter : baguette, confiture 
de fraises, fruit

Panais rémoulade aux 
pommes • Clafoutis printanier 

, pommes de terre  et 
mozzarella • Salade verte  • 
Petit fromage nature • Purée 
de pommes locales, brisures 
de spéculoos
Goûter : muffin vanille 
pépites de chocolat, fruit

Salade verte  • Boulette 
de bœuf charolais, ketchup 
pomme • Duo de carottes 
orange et jaune au jus de 
légumes • Yaourt nature • 
5/4 aux pommes du chef
Goûter : baguette, Samos

Concombre et maïs • 
Canard’mentier aux deux 
pommes • Mimolette • 
Fruit 
Goûter : gâteau au caramel, 
coupelle de purée de 
pommes et fraises

DU 19/10 
AU 23/10

Tomate , maïs et 
poivrons • Filet de lieu sauce 
crème • Purée de céleri 
(pommes de terre fraîches) • 
Cantal AOP • Coupelle de 
pommes et coings
Goûter : gaufre poudrée, 
yaourt nature, fruit

Carottes râpées locales • 
Fusilli  aux épinards  
et chèvre • Coulommiers • 
Crème dessert à la vanille
Goûter : baguette, vache 
qui rit, fruit

Potage cultivateur (carotte, 
pommes de terre, poireaux, 
chou-fleur, céleri, haricots 
verts, petits pois) • Sauté 
de dinde  façon fermière •  
Riz • Yaourt nature  •  
Poire locale
Goûter : moelleux au 
chocolat et pépites, purée de 
pommes, lait demi-écrémé

Salade de pommes de terre 
• Pavé de merlu sauce fines 
herbes • Haricots verts 
assaisonnement ciboulette • 
Fromage blanc • Fruit 
Goûter : croissant, coupelle 
de purée de poires

Salade verte  • Gigot 
d’agneau  au jus • Poêlée 
d’automne (potiron) •  
Petit Cotentin •  
Crêpe nature sucrée
Goûter : baguette, barre 
de chocolat, fruit, lait 
demi-écrémé

DU 26/10 
AU 30/10

Chou chinois • Poulet  jus 
de veau tomatade •  
Riz  • Emmental • Lacté 
saveur chocolat
Goûter : baguette, chocolat 
au lait (tablette), yaourt 
nature, fruit

Salade de betteraves  • 
Œuf à la coque et pain de 
mie • Frites au four • Saint-
Paulin • Fruit
Goûter : petit beurre 
(biscuit), coupelle de purée 
de pommes et fraises,  
lait demi-écrémé

Salade verte • Sauté de  
veau  sauce charcutière •  
Chou-fleur et pommes de 
terre béchamel au gratin • 
Pointe de Brie • Coupelle de 
purée de pommes et coings
Goûter : pain au chocolat, 
fruit

Potage Choisy (poireaux, 
salade, pommes de terre) 
• Meunière colin d’Alaska • 
Lentilles locales mijotées • 
Saint-Nectaire AOP •  
Poire locale
Goûter : cake à la cannelle, 
yaourt nature, fruit

Carottes bâtonnets • 
Sauté de bœuf charolais 
sauce cantadou, agrume et 
potiron • Purée de courge 
butternut  (pommes 
de terre locales) • Yaourt 
nature • Cake chocolat 
mandarine
Goûter : baguette, 
camembert, fruit

Menus des écoles

Semaines : 
la fête des 

pommes 

Tous les repas sont accompagnés de pain local. La viande de bœuf est RAV (race à viande) et locale (Migennes). 
Le haché de bœuf est VBF (viande bovine française). Le gigot d’agneau est français. Le sauté d’agneau, le veau, 
la volaille et le porc sont Label Rouge. Les poissons sont issus de la pêche durable (MSC) en majorité. Les pommes de terre 
sont locales en saison. Les fromages sont servis à la coupe en majorité. La mention AOP signifie Appellation d’Origine 
Protégée. Les cakes, quiches et tartes sont faits maison. Le jour où du porc est servi, un plat de substitution sans porc 
 est systématiquement proposé. Plus d’informations sur la composition des menus : sohappy.fr

   Légumes ou fruits  

Label rouge

Vacances 
scolaires : 
menu des 

CML

Vacances 
scolaires : 
menu des 

CML



 > LA PHOTO DU MOIS

Champignon. Dans le parc Heller, 
ce champignon sur le tronc d’un arbre 
impressionne par sa taille. Pour paraître 
dans cette rubrique, envoyez vos photos 
verticales en haute définition, de 
préférence prises à Antony, commentées 
et libres de droit sur ville-antony.fr/ 
photo-du-mois. Connectez-vous aussi 
à instagram.com/antony.92160.

ZOOM SUR...
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